
Compte-rendu Frouzins Montagne 
de la Randonnée au Pic de Subenuix (Encantats) 

20 21 Août 2011 
 

Participants : Joce, Sabine, Alain, Sébastien  
Encadrant : Sylvie 
Dénivelé : 650M le 1er jour, le second 65Om positif et 1800 m négatif. 
 
 

 
 Après 3H30 de route et un petit encas fait maison ingurgité, nous partons sur la longue piste qui nous mène au 
lac de San Maurici (1900m), nous passons quelques ponts et passerelles de bois et nous ne tardons pas à les 
découvrir,  les fameuses …. Les « Enchantées », les voilà …deux barres imposantes mythiques qui ont du en 
désenchanter plus d’un !!! Elles se reflètent dans le lac, solennel ! 
Le ton est donné, déjà on découvre cet immense lac parsemé de petits pins aux troncs tourmentés contrastant 
avec l’aridité des roches des pierriers qui les entourent et la verticalité des roches des aiguilles Amitges que l’on 
aperçoit au loin. Nous profitons de ce magnifique spectacle pour faire une pose repas près du lac, puis nous 
repartons sous la chaleur et après une heure de marche, nous atteignons le premier lac de Subenuix, nous 
continuons et ne tardons pas à découvrir le second (l’Estany Xic  2270m) où nous décidons de nous arrêter pour 
passer la nuit.      
 

 
 

 
 
 
 
C’est alors que nous sommes interrompus par la visite d’une canne et de ses deux cannetons très décidés à 
partager le repas avec nous. Après avoir dégusté avec gourmandise  les délicieuses crêpes, nous nous offrons 
une balade digestive autour du lac, où nous surprenons deux petites hermines qui jouent à cache cache entre les 
rochers. La nuit tombe peu à peu, les sommets se reflètent désormais dans le lac devenu miroir, les étoiles 
apparaissent une à une et la lune nous éclaire d’une lumière scintillante. Nous pouvons désormais nous 
endormir dans ce décor magnifique. 

 

Départ 8H 30 de Muret, Alain organise le rangement de la voiture afin de tout 
faire rentrer, puis nous partons retrouver Sébastien qui nous attend à 
Montréjeau. La route est longue jusqu’à Espot mais les discussions sont actives 
et la longue traversée du port de la Bonaïga nous permet de situer les différents 
sommets de la chaîne et de nous remémorer différentes escapades. Petit à petit 
nous nous enfonçons vers cette partie des Pyrénées Espagnoles qu’on appelle 
« enchantées ». Enchanté ! Nous le sommes, à l’idée de passer deux jours en 
montagne sous un magnifique ciel bleu. 
 

Certains, plus créatifs que d’autres finissent enrubannés jusqu’aux épaules, tel une 
magnifique pièce de boucher !! 
Après un tel effort, il s’avère nécessaire de se ravitailler ! Un breuvage doré mis au 
frais quelques temps  auparavant est dégusté, accompagné  de quelques victuailles 
(petits gâteaux, cake aux olives). Mais les papilles  s’émeuvent déjà à l’idée de 
déguster le dessert porté par Sébastien. Entre temps, sabine nous vante les mérites 
de son nouveau matelas super confortable, tandis qu’Alain s’affère à la préparation 
de ses pates alors que Joce émet quelques commentaires sur le short très tendance 
de Sébastien. 

L’endroit est charmant, niché au pied du Subenuix inférieur, le lac est entouré de 
gros blocs et d’un large  tapis d’herbe confortable. Idéal pour un bivouac ! Nous 
nous installons. L’eau turquoise est attirante !... Alors que les garçons y entrent 
timidement, la sirène des montagnes est déjà entièrement dans l’eau, sous la 
surveillance bienveillante de sabine restée au bord. J’hésite moi aussi à rentrer 
entièrement dans cette eau, certes revigorante, mais froide !! Après ce petit bain 
de jouvence, voici venu le temps des ateliers pratiques, et nous voici partis dans la 
construction de baudriers de fortune et manipulations de cordes. 

Le lendemain, réveil 5h, la lune éclaire tellement que nous n’avons pratiquement 
pas besoin des frontales, tout le monde s’affère au rangement des affaires et à la 
préparation du petit déjeuner. 1h plus tard, on est parti, très vite l’atmosphère 
change, nous sommes désormais dans les gros blocs et les pierriers. Nous cherchons 
un peu les cairns mais le cheminement se fait bien et petit à petit la pente se durcit 
pour atteindre l’immense pierrier permettant l’accès au col de Subenuix (2855m). 
Quelques isards maitres des lieux, nous  observent avec élégance. 



 
 
 
La pente finale est très raide, les éboulis fuyants nous obligent à nous coller près de la paroi à gauche du 
sommet. Sortis au col, nous découvrons une immense zone lacustre : au Sud l’estany de Cubieso, l’estany  de 
Mariolo, l’estany Eixerola à l’Ouest  les lacs de Gavatxos et l’estany Perdut.   
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

        

Une escalade facile nous permet d’accéder au sommet (2950 m), de là le 
panorama à 360° nous fait découvrir de nouveaux lacs, au nord ouest l’estany  
Llong, au nord les lacs Nère et l’estany de Pescador, mais aussi le Pic Péguerre, 
le pic de Portarro, le Tuc de Ratera et bien d’autres. Nous pouvons dès à présent 
repérer le chemin par lequel nous allons revenir car nous devinons le Portarro 
d’Espot (2424m). Après avoir admiré le paysage, nous descendons après 
quelques hésitations le long de l’arête qui nous mène au col dels Gavatxos 
(2665m), la descente reste vigilante car le terrain est peu stable.   
 Du col, nous piquons vers l’Estany dels Gavatxos ( 2550m ) et nous enchaînons 

ensuite toute une série de lacs dont l’Estany Nere ( 2300m ) niché au pied du 
Subenuix Inférieur, tous sont plus jolis les uns que  les autres , nous passons 
l’Estany Granates et rejoignons  la piste du Portarro  pour remonter au col ( 
2424m)du même nom, nous pouvons alors admirer le chemin parcouru. La fatigue 
se fait sentir, les estomacs ont un peu faim, il est temps de s’arrêter pour se 
ravitailler cela fait déjà plus de 7h que l’on marche et il reste encore du chemin, 
l’arrêt est donc bref. Nous cherchons l’ombre mais elle se fait rare et la chaleur de 
plus en plus lourde se fait sentir. Nous repartons donc rapidement, il ne reste 
désormais plus qu’à descendre jusqu’au lac de  Sant Maurici (1900m). Nous 
profitons du bord du lac pour nous rafraichir un peu et nous admirons une dernière 
fois les deux « Encantats »  avant de revenir au parking.  Après les canards, c’est un 
daim aux bois immenses qui vient surprendre Sabine qui fait un brin de toilette. 

Décidemment cette rando fut pleine de surprises bucoliques !! On surnomme cette région, la vallée aux 
milles lacs, je ne sais pas s’ils sont milles mais c’est assurément un des plus beaux coins des Pyrénées. 
 
Sylvie 


